
bes, 1. — Vienne, 1 — Caudrelier, I. — Gode-
£roy, 1 — Legrand, 1. — Spel, 1. — Debuiste . l . 
— 1 bulletin blauc. 

CammUsioH des Fête» publiques 
MM. Vaissier. 30 voix.— Debuisne, M. — Ré­

naux. 19.— D'Hatluin, 19.— Vienne, lô (é lue) . -
Destombes, 15— Carrette. 5. — Reboux, 5. — 
Bonne, 4.— Roussel, a—Delebj is . 2. — Deraar-
quette, 2.— Viip >, ».— Degand, 2 — Cordonnier. 
Oaudrelier.Delétnile, Lepcrcq, Bonne et Moreau, 
1.— 1 bulletin M m . 

Commission du Cimetière 
MM. Destombe*. i l voix.— Rénaux. 16.—Sp.l, 

15, (élus).— Deiebois. 'J. — Uegremoat et L.e-
percu, 8.— Reboux, ô. — drre t t e , .". — Willem, 
Bonnel et Moreau, t. 

Commission de l'Assainissement 
MM. Caudrelier. SI voix — Bonne, ao. — Spel, 

2t>.— Ryo.18.— Legrand.lb (élus). — Largillière, 
15.— Moreau et Caret e, i> — Degand,L—Pennel, 
* > - Destombes, ttonnel et Saiin, 1. 

Commission de l'assainissement. 
MM. Caudrelier.:il \oix — Bonnc,;;0.— Spel.36. 

— Ryo. 18. — Legrand, 16(*lus). — Largillière, 
15. — Moreau et Carrette. 6 — Degand, <. — 
Peaael, 4. — Destombes, Bonnel et S ien , 1. 

Commission de l'Hygiène 
MM. Largilllère,'2o voix.— Godefroy et Bonne, 

20.— Moreau. 1'.). — Kyo. I J . — Carrette I) (élus). 
— Degand. J2. — bonnel, 8. — Pennel, 7. — Le­
grand, 4. — Caudrelier 3. — Briet, 3. — Tran-
•oy. Rénaux et Destombes, S, — D'ilaihiin, 
Reboux. Bégbin, Debuisne, Lacquement, Cor­
donnier, Legrand et Spel, t. 

Commission des Eaux 
MM. Deiebois, Id voix.—Degand et Oodefroid, 

15. — Cordonnier, Il ( eus ) . — Ryo et M e t , 1. 
Commission du Conditionnement 

MM. Bonne, 2J voix. — Deiebois, 19. — De-
marqnette, 1S. — Cordonnier et Regain, 5. — 
Willem, 4. — Carrette, Caudrelier et Ryo, :i. — 
Moreau et Debuisne, 2. — Lepercq. Bonnel, 
Vaissier, Viein>. l'eunel et D Halluin.l . 

Commission 4e c Assistance publique 
MM Bonne, MO voix. -Vienne, '-M. — Deleboia, 

9 S — D'HaUuin, 13. — Deslombes, 17 (élus).— 
Degand, 12. — Demarquette, 9. — Saen et B=-
gbin, 5. — Spel, 2. — Reboux, Rénaux, Gode­
froy, Vaissier, Ryo, Detetoaln, t . — Bulletins 
blancs, 2. 

Commission des Ecoles 
MM. Largillière et Moreau. 21 voii.—Godefroy, 

18. — Ryo, 17. — Deiebois, 15 (élus). — Lacque 
ment et Degand, 13. — Saen, 7. — Keboux el 
Caudrelier, 0. — Béghin, 5. — Bonne, 3. — Le­
grand, 2. 

Commission des Marchés 
MM. Bonne, 26 voix. — Spel, 23. — Legrand, 

19. — Bonnel et Destombes, 18. —Demarquette, 
13. — Deiebois, 10. — Carette, Flipo, Caudrelier 
et Béghin, 5. — Trannoy. 4. — Degand. Vabsier 
• t Reboux, 2. — Cordonnier, Saen, Ryo, Dele-
toile, Lepercq et Denaux, 1. 

Commission de Musique 
MM. Vaiasier, 28 voix. — Rénaux, 25. - Vien 

ne, 22. — Destombes, T.). — Debuisne, 18.(élus) 
— Degand, L*. — Lacquement, 8. — Cordon­
nier, 7. — S a e n et Bonnel, 4 . — Deletoile et 
Carrette. 3 — Béghin et Demarquette, 2 — Cau­
drelier, Lepercq, Reboux, Pennel, Deiebois et 
Moreau, 1. 

Commission de l'Octroi 
MM. Degremont, 27 voix. — Bonne, 21.— Spel 

et Deleboia, 22. — Legrand, 20 (élus).— Reboux, 
7. — Pennel et Carrette, 6. — Flipo et Briet.-. 
— Vienne, Béghin, Lacquement. Bonnel et 
Demarquette, 2. — caudrelier, D'IIaliuiu. Ryo, 
Godefroy, Vaissier, Deletoile et Rénaux, 1. 

Commission des Trarau.c 
MM. Moreau, 20.— Pennel Wattitine, la. -

Bourgois, Rénaux et Rvo, 17 (élus). — Degand. 
14. —Deiebois, 13. — Demarquette-, 7. — <'or­
donniez 6. — Vienne. lieboux et Brie;, ô. — lié. 
ghln, Degremont et Carrette, 2. 

Commission des Pompes fanàbnês 
MM. Vaissier. 19.— Briet et Carrette, 16. -

Rénaux, 13. — Bonnel. 19 (élut). — Largillière, 
12. — Béghin. 11. — Pennel, 9. — R mssel. 8 — 
Reboux, Saen, DetaarsjMtU et De-'onii>c?, 7. 
— Cordonnier, G.— irannoy, 4 — D e i o . o i i . t 
Degremont. 3. — lener-q et KoDne. 2. — De­
gand, D'Halluin.Debuisne et Moreau, t. 

Commissi M des Pompiers 
MM. Deletoile, M voix. — Lepercq, 21 — Mo­

reau, 15. — Bonnel, 14. — Carrette, 11 fétus). — 
Lacquement. 10 — B ;nne, ». — Flipo, 7 — C>r 
donnieret Reboux, 6. — Vienne. ">. — Deiebois 
et Debnisne, 3. — S a e n , 2. — Vaissier, Bertau 
Degremont, Trannoy, Destombes, Ryo, B-n t et 
Pennel, 1. 

Commission des Promenades 
MM. Carrette, 23 voix. — Debuisne, 2<J. — Des-

tombes, 16. — D'Hatluin, 1~> —Mur an, 12 (élus). 
— Degand et Trannoy, 10 — Hiboux, s. — 
Willem, 7. — Béghin, 6 — Sa en et • ordonnier. 
3. — Pennel et Bonne, g — Briet, Roua-el, Cau 
drelier, Deltbois, Deletoile et Spel, 1. — 1 bul­
letin blanc. 

Commission des Tramways 
MM. Bonne, 19 voix. — Deiebois, 8. — Tîriet. 

17. — Ryo, 10.— DagfWMM et Demarquette, 11. 
— Pennel, 9.— Carrette, <. — Licquement. r>.— 
Béghin. ô. — Degand, 4. — ?Joieau, 3. — Vienne 
et Villem, 2.— Cordonnier, Largillière, Debuiisne 
et D'halluin, 1. 

DOPAI. — Nou« donnons ci de-sous, le rôle 
c o m p e t d e la session des assises du Nord, nui 
s'ouvrira A Douai, lundi prochain . les afliires 
••<• mrroirs sont touioura en grand nombre.eles 
figurant pour prés de la moitié des causes ins­
crites . 

Lundi 12. — Joseph Patte, attentat à la pu­
deur. Défenseur: M' Hattu.— Désiré Fléniaux, 
»bus de confiance. Défenaeur : M- Hattu — 
Mardi 13 — Piètre Pli ters,attentat A la pudeur. 
Défenseur: M- Adam — Léon nedonder, atten­
tat à la pudeur. Défenseur: M'Fleury.— Jeanne 
Paccou, complicité de vol qualifié. Défenseur : 
st" Roche — Mercredi 11. — Kdouard Laga. 
vol qualifié. Défenseur : M1 Duhem. — Louis 
Tnrpin, attentat à la pudeur. Défenseur : M" 
Werqutn. —Albert Quéruel, tentative d'assassi­
nat Défenseur : M» Testa't.—Jeudi 15.—Dhecq, 
Painvin, r.astin, vols qualiliés. Défenseurs : M' 
Eseoftier, Beitln. Albert Legrand.— Victor Ca-
telain, attentat a la pudeur. Défenseur : M* 
Gracq.—Vendredi 16.—Jean Delballe.attentat à la 
pudeur. — Antoine Brassard, attentat a la pu 
deur Dé en eur : M- Lemaire. — Louis De 
bièvre. tentative d'assassinat. Défenseur 
M- Kremp. — Samedi 17. — Charles LeDclet. 
faux, défenseur : Me G. Legrand — RemiGuil 
la:n. attentat a la pudeur. Défendeur : M 
Poncelet.— Constantin VerbeWe, tentative d'as 
sassinat. Défenseur : M* Plonvier. — Lundi 
19 et mardi20. — Labanht*» Seailli-rez. vol qua 
lflé. D' fengeurs : M«- Hat'u et Escofflez. — 

Mercredi M.— Albert Lecvrcq abus de con­
fiance. — Henri Pipelart, incendie. — Jeudi 22. 
— Charles Desmedt, attentat a la pudeur. Dé­
fenseur : M' Hoche — J -B Dervaux, tentative 
d'assassinat. Défenseur : M- De Caumont. — 
Vendredi 23 - Tasbille Del»aux, vol qualifié et 
complicité— Emile Liétard, vols qualifiés. Dé­
fenseur : M* Deschodt — Samedi24. — De Bo-
vère Léger, attentat a la pudeur — Debertoghe. 
senaeve, frères et sœurs,fabrication el émission 
de fansse monnaie. — J.-B. Brisacque, tentative 
de meurtre. Défsnaear : M* Lefebvre du Prey. 

Nous remaruivina qu<> l'importante ailàire 
Labanhie, remise lors de la dernière session, 
occupera deux audiences, le lundi 19 et le mar 
di 20: c'est le lendemain que sera appelée l'af­
faire de l'huissier Leclercq, de Tourcoing. 

— L'a/faire Labanhie. — L'affaire du 
docteur Labanhie et de la veuve Verdez est 
inscrite au rôle de la Cour d'assises de Douai 
pour le lundi 19 et le mardi 20 février. 

Le premier jour sera entièrement consacré 
aux interrogatoires et aux dépositions des té­
moins. 

Le mardi est réservé aux débats qui promet­
tent d'ette des plus brillants. 

En présence de la foule considérable qui vien­
dra à Douai pour suivre les péripéties de cette 
cause émouvante, M. le président des assises 
prend dès maintenant les mesures nécessaires 
pour éviter tout accident et tout, désordre. 

Les journaux parisiens et régionaux ont déjà 
fait retenir, pour leurs rédacteurs, de nombreu­
ses places au banc de la presse. 

— Cowr <fapp:l. — La Cour a confirmé 
le jugement du tribunal de commerce de Dun-
kcrque.qui condamnait à 6 mois de prison le 
nommé Albert Labanhie, frère du médecin lillois, 
pour fraude a main armée. 

G R W E L I N E S . — On écrit de Gravelines au 
Phare de Dunkerque : 

« Dans la nuit * i 28 janvier dernier, vers 
onze heures du soir, e navire E. Pauline, capi­
taine Evrard, faisait route pour Gravelines, 
lorsqu'il aperçut à une faible distance un canot 
qui se trouvait en danger. 

» ha capitaine Evrard commanda de loffer 
vers cette frêle embarcation qu'il ne tarda pas a 
rejoindre. Dans ce canot se trouvaient trois 
hommes, dont un était mort, c'était le capitaine 
du Pcar.e; les autres étaient deux matelots du 
rara>- navire. 

• I.e capitaine Evrard descendit dans le canot 
au B O J H d'une coide et il emharnua ft son 
nord l't's deux malheureux qui étaient exténués 
le t . i _ u e s de faim et de soif ; on leur prodigua 

t -es les soies que ré:lamait leur triste état, 
mais ei^irnn doux heures après, 1 un d'eux 
mourut : en le co:;s rva pendaut 4S heures.mais 

H e iuauva s temps et l'impossibilité de gagner !a t-rre, on lui tit les cérémonies ordinaires et 
?1 fut mis à la mer. 

» D'aprèalea renseignements donnés par le 
m-iicio: survivant, ils étaient cinq hommes d'è-
iU'pag" a bord du navire anglais Peace, de 
(inoln . p3r suite du mauvais temps, ce navire 
simbra .1 ns la nuit du 27 janvier et au moment 
da sa tii-'pantion,i:untre hommes sautèrent dans 
I-canot. le cinquième tomba à l'i'au où il ne 
tardn pas a trouver la mort I e malheureux 
s îrvivan' déclare être reste pendant 20 heures 
ri ios le canot, que le capitaine et son camarade 
s nt mor;s de soir' et que le mousse,pour mettre 
Un :.u\ souffrances qu'il éprouvait, s'est jeté a 
;.; m»T. » 

RAMOtmm — On annonce la mort de M. 
'ihi.é D schamps, curé rt* H imousies, décédé 

le 6 février, a l'âge de 38 ans. 
\>I:SNI:S — Nous avons annoncé que M 

l'abbe Bourlet, curé de derrière la tlrande, in-
i:lpê d'avoir critiqué t n chaire les actes du 

gouvernement, avait été acquitté par le tribu­
nal d'Avesnes. 

Les débuts ont fait ressortir que l'accusation 
-.'était pas fondre. 

On annonce que le procureur d'Avesnes ne 
* tient pas pour battu et qu'il vient d'interje­
té r appel. 

» La figure n'était nnllement tuméfiée ; les 
regnTds tournés vers le ciel semblait contempler 
le soleil radieux qui éclairait ce sorabaa et dra­
matique tableau. , 

» La première impression passée, M. Demoi-
liens et un de ses amis ont aussitôt appelé 
quelques personnes qui travaillaient près de 
là et qui, au moyen o'une gatle, repêchèrent 
le cadavre qui fût aussitôt reconnu par les as 
sistanta. 

» Leterre, tel est son nom, traqué par les gan 
darmes de l lam et de Saint Simon pour une 
tentative d'assassinat commise sur M. Legrand, 
directeur de la sucrerie de M. Martine a Aubi-
gnv (Aisne), se voyant sans doute dans l'irupos 
sll.ilité de pouvoir éîhapper à l'action de la jus­
tice, s'était suicidé en se tirant un coup de re­
volver dans la tète. 

» M. le docteur Dodeuil qui passait par là,par 
hasard, ayant été prévenu.descondit de voiture, 
et constata que le suicidé avait la tempe droite 
perforée par une balle. 

» La mo't avait dû être instantanée et la dou­
ble précaution de Leserre pour abréger ses jours 
était bien inutile. > 

MORIN'GHEM. — Dans la nuit du 6 au 7 cou 
rant, on a trouvé étendu sans vie, sur un che­
min à peu de distance de cette localité, le cada­
vre d'un vieillard ae 74 an-,nommé Pruvost.Ce 
malheureux qui. depuis plusieurs années.implo 
rslt la charité, a été assassiné. Il portait au cou 
deux blessures profondes qui on dû amener 
une mort instantanée. Le parquet s'est trans­
porté sur les lieux. L'enquête n'a pas encore 
abouti. 

B t a t - C l v l l d e R o u b a l x . — DÉCLARATIONS 
I NAISSANCKS DU 0 F Ê V R I K R . — Mari© Verhelat , 

r ua l l a du Ilallnn, 73. — Tliéodule i o l iuan , r u e de 
' " r r a i n e , ma i sons t i e l a t t r e — ^uiHaum** NVastyne, 

• Bavar t , Î3 — Alber t T i b e r g h i e n , bou l eva rd de 
S t r a s b o u r g , s. — Kdouard J u b é , ras T r a v e r s i e z . 12 
— l.éoa t i e r r e u m a u x . i i r a a d e . H u e , c o u r Fl ipo, !•« — 

l i m e n t Vai izeebruuck, r u e d'.Wma, 137. — l 'aul Van-
b rouck , r u e de C o u r t r a i , ! . — l iéné I ielys , r u e de 

l 'Homrae le t . 6 l . 
DECLARATIONS DE 

Edmond Dubois , 1 m 
r a u t e r m a n . 14 a n s , r u e Je; 
— Ju l i en J o r i o n , 0 mois , r u e J e : 
Lesaffro, s n o i e , r u e de Kome 
Henr i e t t e De rb iguv ,CSans , s i eu r 
vard de S t r a s b o u r g , couven t de la Vi»l ta l ion. 
F ranço i s < oche t eux , 63 a n s . j o u r n a l i e r , Hôtel-Dieu 

LVRIER. — 
». — Loui i 
V a n n e s t e , S. 
SO. — Euiil» 

î a i sons Duba r . — 
n r e l i s i o n , boule-

i-Uart, 

V ï t a t - o l v l l fl«» T o n r c o l n a . — N 
8 lévr ie r . — Marie Delbecque . r u e de la 

SSANOES du 
oix-Kouçre. 

d'es Ca t a l ans . — Marie I an-
l iobcr t Yermoulen , r u e Mar-
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r u e Ver te . 
Dâi ; - d u S lévr ier . — Léon Dcsrurn^iux. S n io i s . rue 

des c a t a l a n s . — Pie r re be,\iiys-t:l io. oo a n s . r u e de 
Qaianes . — Louis cous in , su a n s , r u e r . a t i ona le . — 
a a b r i e l l e Char l ier , r u e des Anjree. — Louis De-
l a h a v e . K ans , Croix-Ronga. — M a r g u e r i t e l i o u s e t , s 
mois", r u e des c a r l i e r s . — Marie c h o q u e t , 7ï a n s . 
Hôpi ta l -c ivi l . 

Du M. — Knrfène Rt iquois , 10 ipr.is, r u e Nationale .— 
Louis Joemii ie . 4S a n s . pont du N< uvi l le . — c .^rn iame 
I . eur idan i , 18 j o u r s . F i n de la G u e r r e . —Mar i 
febv 
R o u g e . 

• ;.•:-, r u J i re . Alllll, 

ALOST. —Un affreux ac ider tes t arrivé avant 
hier a Alost. Le garde chargé de fermer la bar­
rière existant à quelques pas de. la gare avai! 
accompli sa tache et le tram express de 12 heu­
res ;>0 entrait à toute vi-tesse en gare, quand 
l'enfant du garde, un petit gamin de 6 ans, s e -
lança vers son i ère en traversant la voie. 

Impossible an machiniste de renverser la va­
peur, impossible de serrer les freins !... Iraoos 
sible égalea ent au père de voler au secours du 
pauvre petit. Le battoir de la machine rrappa 
,'eifant à la tète et le renversa sur les rails. Les 
rou^s des diverses voitures passèrent sur le corps 
de l'imprudente victime. 

Inutile de décrire l'état dans lequel le cadavre 
tnt relevé, l'ettte s'ène s'est passée sous les 
yeux du garde-barrière affolé qui, jetant un 
cri de terreur, tomba a la renverse 

Le corps de. la pauvre victime a été transpor 
te dans la maisonnette du garde qui se trouve a 
deux pas. Qu'on juge de la douleur des malheu 
reux parents pe."dant dans d'aussi tristes cir 
constances leur enfant unique. 

GAN'ii. — (In lit dans le d.urrier ie-l'Etctut: 
c Lundi comparaissait devant la d u r d'appel 

de Gand, 3e chambre, M. César Matthys, inati 
tuteur catholique a Lokeren, prévenu de sévices 
sur des élèves de son école Après les plaidoiries 
d- M« Léger fils, la cour a rendu un quadruple 
arrêt d'aquittement pour les quatre préventions 
mises à la charge du sieur Matthys. 

» Ce n'est pas le premier acquittement de ce 
genre que prononce la cour, peu suspecte ce­
pendant, de (Jand. > 

CONVOIS FUNEBRES A OBITS 
l ' n Obit Solennel Ann ive r sa i r e s e ra e é M b r t en 

l 'église No t re -Dame , à K o u b a n , le lund i 14 lévr ie r 
1SS3, a 9 h e u r e s ][;?, p o u r le r e p o s de l ' ame de Mon­
s ieur i har les- l .ouis UIORTON, é p o u x de Dame Marie-
Thé rè se I w t ' W K L S . décédé à Rouba ix , le 13 
févrierlSS^.dnns sa so ixan te -c inqu ième a n n é e . Los per­
sonnes u.111, pa r oubl i , n ' a u r a i e n t pas r eçu de l e t t r e 
de fa i re -par t , ^ont p r i ées de cons idé re r l e p r é s e n t 
avis c o m m e eu t e n a n t l i e u . 

Un Obit Sol; n i v l d u Mois se ra c é l é b r é en l ' ég l i se 
Sain t -Mar t in , à Rouba ix , le lun i i i_> février ISSS, I I 
h e u r e s , p o u r le r e p o s de f a n e de Darne Marie-
A<rnès PONT, cp ,use de Haasieur Retiré , ::;: .•:•>:. 
d-cédée à Rouba ix , le \> j a n v i e r 1**3, a l'&ge de 
S'> ans e t 10 m o i s . — L e s p e r s o n n e s nu i . pa r ouhl i , 
n ' a u r a i e n t p a s r eçu de l e t i r e de fa i re -par t , sont 
p r i ée s de c o n s i d é r e r le p r é s e n t avis c o m m e en te­
n a n t l ieu. 

On Obit Solennel Ann ive r sa i r e s e r a cé lèbre au 
Maître-Aut I de l'éirlise pa ro i s s i a l e de Saint-viar t in , a 
Roubaix , le m a r d i 13 févr ier 18S3, à 10 h e u r e s , p o u r 
le r e p o s de l ' âme de Dame Eugén ie Char lo t t e GEI-
MOM'REZ, veuve de Monsieur J e a n Bap t i s t e CA-
VROIS, décédée à I toubaix , le 13 lévr ie r 138t. d a n s 
sa so ixan te -d ix - s e p t i è m e a n n é e . — Les p e r s o n n e s 
qu i , p a r oubl i , n ' a u r a i e n t p a s r e ç u de l e t t r e de 
fa i re-par t , son t p r i ées de cons idé re r le p r é s e u t 
avis c o m m e en t e n a n t l ieu. 

P A S - D L - C A L A I S 
— Les jeunes gens 

bien 

NORD 
NOMINATION--; •onLststasTiQPSs.—M. D'ilérin, 

curé de Fiim-s lez Mortagne, est nommé cha­
noine titulaire. 

Sont nommés vicj-doyens : Décanat do Lecel-
les, M. Firheux, cure de Nivelles; de i.andre-
cies, M Baltgaml, curé de Robersart: de Mar-
chlenues, M Buzin, curé de Somain ; d'Arleux, 
M. Bicbez. cu-e ,1e Léeluse; d'Orchies, M. Mu,-
cheria, d'Aix; d'IIaubonrdin. M. Wattel, curé de 
Saintes ; -le Mous en Pévèle. M. Lefebvre, curé 
de Pont à Mar, q ; de Tourcoing N . D . . M Duez, 
curé de Hou-be -ques; d'tlazebrouck, M. Blae-
voet, care d ilondegbem. de Steenvoorde, M. 
Despicht, cure a'Le>;k- ; de Merville, M. Boedt, 
curé d Es:aires 

M. PI. t. curé de Viîlers en-Cauchies, est nom­
mé A Fliues lez-Mortagne. 

M. Faucqueux, cura d'Escarmain, va à Vil-
lers-en Cauchies. 

M. caairon, vicaire au Cateau, est nommé 
curé d'Fscarmain. 

— L'INSTRUCTION MILITAIRE DANS LES ÉCOLES. 
— Les établissements scolaires sont autorisés à 
exercer en armes, a l'intérieur et à l'extérieur, 
dans les conditions prévues par le décret du 6 
juillet ISS'2, 1ns enfants dont l'instruction mili­
taire est encore incomplète, ou ceux qui. 
que inflisamment instruits, ne sont pas 
nombreux pour former un bataillon. 

— RECENSEMENT D U cit. .VAUX, JUMENTS, 
MULBTs ET MULES POUR 18&1. — Pour faire suite 
a sa circulaire du 6 novembre dernier, le préfet 
du Nord vient d'adresser aux sous-préfets et 
maires du département la liste rectificative sui­
vants des pays dont les nationaux ont été 
exemptés de toute réquisition militaire par des 
conventions spéciales, savoir : 

Mecklémbo'trg-Schwerin, Villes hanséatinues. 
Confédération Argentine. Brésil. Costa Rica, 
<inate<aala, Honduras.N'icar.ngua, San Salvador, 
Bolivie, Chili, Colombie. République domini­
caine, Kquateur, Espagne, Grande Bretagne, 
Italie, Paraguay. Pérou, Russie, Iles Sandwich, 
Suisse e< Venezuela. 

Toutefois, ces exceptions ne s'appliquent aux 
nationaux d'aucun de ces pays, p iprictaircS 
fonciers u t:rmiers en Fiance. 

RÉSERVISTES F.T TERRITORIAUX. — Seront 
appelés a un • réunion d'instruction : 

Au printemps de l v » , une partie de< hommes 
de I armée terriioriale (infanterie, génie, artil­
lerie, trains des équipages appartenant aux 
c l a s s e s d e 1870 e t 1871). 

A l'automne de 1 W . les réservistes des clas­
sas 1874 et IB76, ainsi qu'une partie des hommes 
de l'arma de la cavalerie des càass's de 1S70 et 
1871, appartenant a l'armée territoriale. 

Des affienes et avis publies en temps utile fe­
ront anaailtra les dates des appela. 

AVIS AUX MUSICIENS. — Les jeunes gens de 
a>se lti:-2 (musiciens), qui désireraient de 

vancer l'appel ou s'engager dans la musique, 
trouveront a se pla er avant amusement au 73e 
de ligne, en garnison à Bétbune. 

CALAIS — L'état de Marie Blanquart. dont 
nous avons annoncée la tentative de suicide, 
est aussi satisfaisant que possible,, 

Des- ouvriers sont actuellement occupés à 
augmenter la hauteur du talus qui domine l*an 
gle Nord Est de la forMti, ation de, la citadelle 
Ces travaux so,nt fait afin de pouvoir dominer 
les travaux de la nouvelle enceinte du côté de 
la mer. 

Les murs de la nouvelle poudrière qu'on 
construit dans l'enceinte de la citadelle, pour 
remplacer celle qui se trouve dans le bastion 
du pont Front-Sud, sortent déjà de terre. 

- La police a arrêté hier.au débarquameat du 
paquebot, un individu d'Amiens,accusé de faux 
en écriture publique. 

Auxi LE CHÂTEAU. — Tîn événement des plus 
regrettables s'est passé lundi soir, à Haut-
Maisnil. 

l'n peu avant minuit, M. Boidin, cultivateur, 
avant été appelé par sa sœur, qui se trouvait 
indisposée, trouva au chevet de celle-ci, une 
femme aux yeux hagards, aux vêtements et aux 
eheienx en désor ire, et qui, sans articuler un 
seul mot, lui parut mena \ . la malade. 

Surpris, effrayé même par cette apparition, 
M. Boidin crut se trouver en présence d'un mal­
faiteur déguisé en femme, et se mit a crier au 
secours, à l'assassin. 

S. s voisins, les époux Vasseur, cabaretiers, 
n'étaient pas encore couchés : ils entendirent 
ces clameurs et accoururent. Malheureusement 
eux non plus, n'eurent guère da sang froid et 
au lieu de se dire, qu'après tout, et en suppo­
sant même que l'on eût affaire à un malinten­
tionné, ils étarenl bien assez nombreux peur 
n'avoir rien à craind, Vasseur prend l'épouvante 
à son tour, et saisissant un tisonnier en fer, il 
en porte un coup si terrible * l'inconnue, qu'il 
l'étend a ses pieds, avec le crâne brisé et ren­
dant le dernier soupir. 

A peu près rassurés alors, ils osent enfin con-
sider le cadavre et s'aperçoivent que la victime 
est. simplement une pauvre folie, la femme 
Warin, qu ils connaissent très bien, seule­
ment vu la contraction de ses traits, le dé­
sordre de sa toilette — et lu peur qu'ils avaient 
eue, — ils nu lu.aient pas reconnue jus­
que-'a 

l.a femme Warin habite Quccux, vtllage tout 
voisin de Haut M itsnil. Ayant eu ce soir lé un 
grand accès de lièvre chaude, elle avait échap­
pe à son mari, et courait a l'aventure lorsuu elle 
était passée devant la maison Buidin, dont elle 
avait trouve la porte laissée ouverte, par la né­
gligence d- la servante. La folie l'avait poussée 
a v ei.lrer. On sait le reste, la femme Warin 
était aeée de 46 ans. 

Vi.s«eur a été mis en arrestation pour homici­
de P'i imprudence. 

Doru.LY — On écrit de cette commune : 
« 1 n traversant avant hier, ver 4 heures du 

',,ir, l domaine d j Marsrère. près Douille, can­
ton d« llam. M. Deuiolliens, receveur des con­
tributions indirectes à l lam, aperçut dans le 
fosse rempli d'eau qui entenre cette propriété, 
un cadavie horizontalement couché, a une 
profondeur de GO centimètres e n v n o n e t p a 
raissaiit n avoir pas séjourné longtemps dans 
l'eau. 

Un Obit Solennel d u Mois se ra cé lébré en l 'église 
Sain t -Mar t in , à Uoubaix , le l u n d i 12 l év r i e r 1SS3, à 9 
h e u r e s 1C2. p o u r le r epos de l ' àme Monsieur P i e r r e -
Franço i s - Joseph MOUKLLE, époux de Dame Adèle 
BOURGEOIS, décédé à Koubaix , le l ï j a n v i e r lss.t. à 
l 'âge dfc OS a n s et 1 m o i s . — Les p e r s o n n e s q u i , p a r 
oub l i , n ' a u r a i e n t p a s reçu de l e t t r e de fa i re-par t , 
sont p r iées de cons idé re r le p r é s e n t avis c o m m e en 
t e n a n t l i eu . 

Un o M t Solennel du Mois s e r a cé l éb ré en l 'église 
S a i n t - S ' p u l c r e , à Rouba ix , le l u n d i 12 février 1SS3, 
à y h e u r e s 1)2,pour le r epos de l ' àme de Dame a t é p b a -
n ie r^ÉMAREZ, é p o u s e de Mons ieur J u l e s Bi Aie i; 
KlEAU. m a r c h a n d de bois , décédée à Roubaix , le 7 
j a n v i e r ÎSM, d a n s s a c i n q u a n t e — e t -Un ième 
a n n é e . — Les p e r s o n n e s qui , p a r oubl i , n ' a u r a i e n t p a s 
reçu de l e t t r e de fa i re -par t , sont p r iées de considé­
r e r le p ré sen t avis c o m m e en t e n a n t l ieu . 

Un Obit So lenne l d u Mois se ra cé lébré ea 
l 'égl ise d u Sacré -Cœur , à Rouba ix , le l u n d i 12 févr ier 
1SS3, à 9 h e u r e s 1 ]2, p o u r le r epos de l ' àme de 
Monsieur Aimé FAVRELLI.', né à Coniines (Belgi­
que! , décédé à Roubaix , le 7 j a n v i e r lia.!, à l'Age de M 
a n s . Les p e r s o n n e s qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu 
de l e t t r e d i fa i re -par t , son t pr iées de cons idé re r le 
p r é s e n t avis n o m m e en t e n a n t h e u . 

M a d a m e N o r b e r t LEKEBTRE et sa fami l le , vous 
p r i e n t d ' ass i s te r à la Mesie A n n i v e r s a i r e , qu i se ra 
cé léb rée p o u r le r e p o s 6e l ' à m e ,1e Mons ieur N o r b e r t 
Ll'.l EMVRE, le lundi 13 février lsà3, a U h e u r e s , en 
l 'église s a in t -Mar t i n , à Roubaix .—Les pareeasMS qui . 
p a r o u b l i , n ' a u r a i e n t p a s r e ç u de le t t re de fa i re -par t , 
sont p r iées de cons idé re r le p r é s e n t avis c o m m e en 
t e n a n t l i e u . 

Un Obit Solennel du Mois s e r a cé lébré en l'é 
g l i se de W a t t r e l o s , le l u n d i 12 lévr ie r 1-si. a 11 Ic i i -
r é s , p o u r le r epos de l 'aine de Monsieur ' uis-
Franço i s -Eu i i l e LEZV, décédé a W a t t r e l o s . le 11 j a n ­
vier 1SS3. à l ' âge de 13 a n s e t 4 n é e s . Use l . a i . a s 
s e ron t c h a n t é e s a 10 h e u r e s Ii2. — :.• s peram nés 
qu i . p a r o u b l i , n ' a u r a i e n t pas r eçu de lenre , ! .* i ; , i . . -
p a r t , son t p r i ées J e cons idé re r la p r é s e n t av.s 
c o m m e en t e n a n t l ieu. 

Lettres mortuaires el d'Obi ts 
MPMMEIUF ALFKED REBOUX. — A T ' I S i 
U R A T V I T dans le Journal de Hou-
vai.c fGrandc édition) dans le Petit Jour-

wl de Roubaix. d a n s le Mémorial de 
Lille e t d a n s la Gazette de Tourcoing. 

BELGIQUE 
TOURNAI. — Un vol des plus audacieux a été 

commis hier matin, a 11 heures,à Tournai.Pro­
fitant du moment où le concierge de la société 
de secours mutuels des Enclos St Martin était 
sorti, deux individus vinrent frapper a la porte ; 
la concierge alla ouvrir et aussitôt les deux 
hommes entrèrent dans le corridor et, avant 
• lu'elle eût le temps de les reconniître. ils s'é­
taient prestement couvert la ligure d'un mas­
que. L'un d'eux la saisit violemment par le poi 
gnet pendant <tue l'autre, tirant un long cou­
teau, menaça de la tuer si elle ne le couduisail 
pas à la caisse de la société, 

La pauvre femme, a moitié morte de peur, 
conduisit les deux malfaiteurs a l'i i ce ou se 
trouvent les bureaux; l'homme au couteau de­
vait connaître la maison, car il alla droit à la 
portedu bureau, l'ouvrit, e t , se dirigeant vers c 
meuble où l'on dépose d'ordinaire l'argent des 
sociétaires, en tit sauter le couvercle a l'aide 
d'un poinçon. Mais l'argent avait « ie pla r 
veille a la caisse d'épargne, et il ne restait e 
cal.-se que 20 a 2o fr. Le voleur s'en emp ra ; la 
malheureuse dut les conduire en- uite dans a 
chambre a coucher, où le voleur enlevn 12Ô 
150 fr. Cela fait, ils s'éloignèrent piomp' .nvn' 
en fermant la porte derrière eux. Muo- L>< fre i •• 
a donné le signalement d« ces malfaiteurs a 1. 
police, qui a ouvert une euo,uêce. 

FAITS DIVERS 
L'UNION FAIT LA FOIU-E. — Samedi, à dix 

heures et demie, le passage du Havre était le 
théâtre d'une scène tragi-comique. Les élèves 
du ly^ée Condorcet traversaient en flânant le 
court passage. Un monsieur, portant badine et 
favoris roux, venant en sens Inverse, renverra 
un petit garçon de quatrième. 

L'enfant se relève, et, s adressant a l'homme 
pressé, lui dit : 

* — Vous êtes un méchant ! 
» — Un méchant, moi ! riposte l'homme aux 

favoris roux; tiens, voilà ! • 
Et un gros soufflet retentit. 
Un élève de philosopha' prend la défense de 

son jeune condisciple. 
»— Vous êtes un lâche t dit-il à l'agresseur, 

qui pouvait avoir une trentaine d'années.» 
Nouveau soufilet.Ripuste d'un coup de poing 

par le lycéen. 
« — f?i vous voulez, ajoute celui-ci, venez chez 

le proviseur » 
Le brutal tit mine d'acquiescer à cette pro­

position et on se mit en route. Cnemin faisant, 
il réfléchit et cherche à s'évader. 

Alors,c'est une mêlée des plus comiques, une 
trentaine de lycéens de toutes classes ont ac­
compagné avec des huées, sur l'air des lam 
pions, l'homme a la badine. 

U a dû prendre une voiture pour échapper au 
mauvais parti que lui auraient certainement in 
ilr.'e les élèves du lycée Condorcet. 

LKS, VAGABONDS BU ALLEM.VGXI'.. — Il y a en 
Allemagne deux cents mille vagabonds. Ce chif 
freseul laisse à penser ce qu'il se commet an­
nuellement de vols et d'assassinats dans le 
royaume. On évalue à cent millions de marcs, 
chiffre un peu exagère peut - être, la proie 

nnuelle des tire-laine, coupe bourse et coupe-
jarrets. 

Ce qui paraît à peuples certain, c'est que !a 
loi qui s'applique à ce vilain monde est trop 
douce, et que le jure allemand est sensible ; il 
acquitte trop souvent des -tens qui ne sont di-
ga s d'aucune pi;iê. On a bien organisé dans 
t ute l'Allemagne «les sociétés contre la mendi­
cité .'ans le-i massons (Vit i iae gegen den 
BUaSèbelte), soca-tés qui manquent eu France. 

Mii3nd iv, se promène dans les rues, à Berlin 
ou a Co'ogne, on peut voir, à droite ou a gau 
ehe de testai Bien maisons, de petites plaquesde 
porcelaine indiquant que le propriétaire ou 
le locataire est membre d'une des sociétés sus­
dit, s. 

Mai i il parait que ces sociétaires eux-mêmes 
ont le cuur trop tendre et donnent tout de 
même aux quémandeurs: de sorte qu'il y a dans 
l'empire d'Allemagne quantité de vauriens ga 
gnaut, à lien faire, trois ou quatre fois la jour­
née d un ouvrier. C'est con.re ces gens-là qu'il 
s agit maintenant de sévir. 

TRÎ3UNÂUX 
r 0 L1C E C Û R Ï Ï Ï C T 1 0 N NE LLE 

L e p e t i t , v i c o m t e d e C a d i j ^ n a a 

Encore un ! ioii nom, jolie fortune, avec cela, 
un château à tourelles, un château authenti­
que, quoiqu'en Gascogne, le petit vicomte 
Edgar Uupieix de Cadigaaa avait tout pour 
faire une bonne figure dans le mot.de. Et c'est 
devant la neuvième chambrd que nous le re­
trouvons. 

C'est l'histoire banale des Sis de famille : le 
petit vicomte est venu à Pans , il a voulu vivre 
de la grande vie et. i'e3carcelle paternelle s'ou 
vrant trop parcimonieuse, il est tombé dans les 
muins des usuriers;, des faiseurs, des entrepre 
neurs de mariages, d;s bijoutiers marrons 
et autres in îustrieis jui ont la spécialité 
dexp citer les jeunes m ..-i<.urs de i>onne 
maison. 

L'n sieur Maigrop, itneien maître d'hôlel, 
commença par faire acheter au vicomte de Cadi 
gaaa, une scierie de bois du Nord, un dépôt 
d'huilres tt un yacht, la Marie-leanne, du port | 
tle Baiat YaMt-W'-Hosctns. Le tout devait être 
exploite eu commun; dépôt d'i.uities. acssrta tt 
yacht fureut mis en Société, au capital de 
7 0''ou (r. La vicomte de faoignan app. rtau 
500,000 fr. qu'il devait verser en argent; le s-eur 
Mai^ren s'allouait JCO.Ouu fr. d'actions, repré­
sentant son apport à lui., apport aussi insaisis­
sable que les brouillards du port de Saint 
Vaast. 

Autre épisode. Un M. de Gilly fit acheter au 
petit vicomte 7o0 chapeaux de feutre, 1-1 tapis et 
10J boîtes de poudre de riz éventée, le tout pour 
la somme fabuleuse de i.'i.too francs. Le petit 
vicomte, qui du reste n'avait pas payé comp­
tant, revendit cet assortiment de rossignols 
pour un peu plus de 2,000 francs. On voit qu'il 
faisait bien les affaires. 

Aux entrepreneurs de mariages, maintenant. 
Le cabinet Burdiat et Cie, rue Kéaumur, daigna 
se préoccuper du Jouvenceau, et le chef de cette 
maison de discrétion et de célérité lui faisant 
se i offres de service dans cette lettre brève tt 
sans détours. 

« Monsieur le vicomte, 
s J ai deux propositions à vous faire qui, je 

l'espère, satisferont l'uns ou l'autre votre dé­
sir. 

» 1* Demoiselle 21 ans, berrichonne, riche 
propriétaire, possédant iiUO.OOO fr. en terres et 
loO.OOO fr. d'argent, famille bourgeoise; 

» Demoiselle 51 ans, ancienne courtisane, Pa­
risienne, fortune i mll.ions, reconnaîtrait un 
a. port à son futur, désire un titre. 

» Veuillez me répondre par retour du courrier, 
et dans l'affirmative, veuillez remplir nos con­
ditions, atin que cous Lissions immédiatement 
:e nécessaire. 

» Dans cette attente, \euiilez agréer nos civi 
ne» empressées, 

» {Signe) : B U B D I A T et Cio. 

» P. S. — Une autre demoiselle de 21 ans, ^ 
800,000 fr. de dot et 1 million à revenir, ferait-
elle mieux vot.-e affaire : petite noblesse du fau­
bourg saint.-Germsin ? • 

Je passe maintenant sur la gent des Lévy, 
Samuel, Raphaël. Tranck. Kle'n et autres re-
mueurs de millions, qui app rterent au petit 
vicomte de Cadiptnan des ail lires de mines su 
perbes. des Soeiélés de navigation mirifiques ou 
des bijoux avariés Pour compléter la galerie, 
un courtier n'hésitait pas à assurer pour 500.000 
francs le petit appartement que le vicomte de 
Cadignan avait loué rue de Xaples et qui ne 
renfermait pas le moindre meuble. 

Br^f. de mauvaises affaires en mauvaises affai­
res, endetté, roulé par les usuriers, traqué de 
toutes parts, le vicomte de Cadignan finit par 
prendre le chemin de la Belgique, à la suite 
d'une plainte de ce U. de Gi'ly, qui lui avait 
vendu "<:w chapeaux et 4Î tapis, et qui est venu 
afiirmer à l'audience que le jeune homme avait 
surpris sa confiance t-n promettant de le payer 
sur ses chûteaux de la Gascogne. 

De Gilly englobait même dans sa plainte au 
Parquet un sieur Wiltamer et la femme Ray­
mond, qui se seraient associés au vicomte de 
Cadignan pour exploiter sa crédulité ; et il 
écrivait au procureur de la République : 

c Monsieur le Procureur, 
»J'ai déposé en votre parquet, le2ô avril 1882, 

une plainte en escroquerie contre une bande 
organisée, qui m'a escroqué 15,000 francs. 

» Ma plainte est sérieuse ; elld est fondée, et 
il faut que cette bande d'esemes de nations di­
verses comparaisse devant votre justice. 

•» L'Italien Sarsali, le Belge Wittamer et, bro 
chant par là-dessus, un sieur Msigran, une 
jolie femme et un vicomte Dupleix de Cadignan, 
soi-disant fils de preux, sont la partie activede 
cette bande. 

» Le vicomte Dupleix de Cadignan, dont le 
nom de ses pères va se trouver légèrement 
écorné par le choc de s?s escroqueries, bien 
que pourvu d'un conseil judiciaire, passait, le 
25 novembre dernier, un contrit d'associa­
tion, etc., etc. » 

Dans un autre lettre, M. de Gilly, qui a rem­
pli le dossier de sa prose, donnait au parquet 
une consultation de droit nobiliaire ; 

« Pour que les tils aient le droit à un titre du 
vivant de leur père, il faut que ce dioitsoit 
spécifié dans le brevet, et je vous ferai remar­
quer que l'appellation du titre de vicomte, n'est 
pas une conséquence du titre de comte, attendu 
que vicomte est un titre réel et souvent plus 
recherché que celui de comte, par la raison que 
l'Empereur Napoléon avait fait des ducs, des 
comtes et des barons par milliers, el qu'il ne lit 
jamais de vicomtes ni de marquis. 

» La noblesse de Cadignan est une noblesse 
récente ; ils se nommaient aa milieu du dix sep­
tième siècle,! mpleix, qui me paraît un nom des 
plus roturiers. 

» Dana ce procès, qui remonte à huit 
mois, la modération du Parquet me parait bi-
blitjuc...* 

La 'Je Chambre a vu défiler devant elle toutes 
les victimes plus ou moins intéressantes du vi­
comte de Cadignan. 

M» Charles Lachaud, qui assistait la jeune 
gentilhomme gascon, n'a pas manqué de faire 
ressortir, à chaque déposition, à quels prix in­
sensés on lui avait vendu ce qu'il était accusé 
de n'avoir pas payé, et M. le président Breton a 
relevé vertement tous les entrepreneurs d'affai­
res véreuses qui venaient se poser en victimes 
devant la justice. 

Apres un long délibéré, le Tribunal condamne 
Ve vicomte de Cadignan à six mois de prison en 
admettant t n sa faveur des circonstances atté­
nuantes, à cause de sa jeunesse et de son inex­
périence des affaires 

•\Vittamer et la femme RaymOM sont con­
damnés à quinze mois de pri.-on pt>r défaut. 

SÉNAT 
(Service télégraphique particulier) 

Séance du samedi 10 février 1883. 

CONFÉRENCES ET RETRAITE 
Du T. R. 1>. Monsabré, à Notre -Dame de 

Paris , seu le publ icat ion périodique in eu-
tenso autorisée dans le supplément hebdo­
madaire do l'Année Dominicaine. — N e u f 
l i vra i sons .— 85 cent, la l ivra ison. 

Prix de l'abonnement aux neuf livraisons : 
Paris et Départements, 1 fr. 50 ; Union Postale, 
1 fr. NO. 

Envoyer mandat ou timbres poste à M. le 
secrétaire de rédaction, bureaux de l'Année 
Vominiruinr. :;i, rue du Cherche-Midi. Paris. 

Les Conférences du R. P. Monsabré auront 
cette année pour objet • La grâce de Jesus-
Christ dans les Sacrements : 

1- La na'ure des Sacrements ; L'harmonie des 
Sacrements ; 11. Les Caractères sacramentels ; 
-f Le Baptême ; 5-Le Baptisé ; G- La Confirma­
tion. 

Après avoir espoié dans ses Conférences la 
grandeur et la dignité du Chrétien, l'orateur 
prenura pour sujet de ses instructions de lie 
traite le Chrétien pratique. 

! a série des Conférences et des Seimons de 
retraite formera un ensemble de deuze discours 
complets. 

Tout abonné ce cette année qui en fera la 
demande îecevra, à titre de prime, au prix de 
un franc, la série des, neuf livraisons des Con­
férence.- et Retraite du Carême 1^82, sur le Cou­
vert eraent de Jet us christ et nos Devoirs en­
vers l'Eglise. 

("est donc vingt quatre discours complets do 
T. R. P. Monsabré qui sont mis à la portée de 
tout le monde pour la somme de deux francs 
cinquante. 

^ 
— U N E BONNE RECOMMANDATION -. — 11 es t 

reconnu aujourd'hui que les névra lg ies , 
l ' s migra ines et les m e a u x de dénis sont 
guér i s ins tantanément par la nerv ineFour 
ion ; il suffit de faire plusieurs fortes inspi-
rations par Iris narines pour guérir la né­
vra lg ie et la migra ine ou de mettre un 
bourdomiet d'ouate imbibé de nervine dans 
la cario pour guér ir l es m a u x de dents. 
Dans tous les c a s la guer i son est assurée 
en moins de «minutes . X o u s recommandons 
donc a u x personnes qui soul ï fent do c e s 
maladies de faire u s a g e de la mervine 
Kourlon, nous s o m m e s sûrs qu'ils l'em­
ploieront a v e c succès . Dépôt à Paris , 21, 
rue Rocliecbouart e t à Rouba ix chez M. 
Gotivreur-Coil le ,pharmacien. M, rue N e u v e 
et dans les bonnes pharmacies . 20142 

DERNIÈRES* DÉPÊCHES 
(Service télégraphique particulier) 

M. Gladstone 
Londres. 10 février. 

M. Gladstone n'assistera pas, le IS février, à 
l'ouverture du Parlement. 

Un assure qu'il restera à Cannes jusqu'à ce 
que sa santé soit entièrement rétablie. 

L e cardinal M a c Cabe 
Dublin, 10 février. 

La santé du cardinal Mac Cabe inspire de 
vives inquiétudes. 

L e s e r m e n t e n A n g l e t e r r e 
Londres, 10 février 

Le Daily-Xeirs dit que le gouvernement pré 
sentera à la Chambre des Communes, un projet 
autorisant les députés à remplacer la formule 
du serment par l'affirmation. 

L e tra i té a n g l o - m a l g a c h e 
Londres, 10 février. 

Le traité entre l'Angleterre et Madagascar, 
est actuellement soumis à la révision. 

PRÉSIDENCE DE M. L E ROYER 
La séance est ouverte à 3 heures. 

L e s l o i s d ' e x c e p t i o n 
M. Ar.r.oo, rapporteur de la commission des 

lofs d'exception,déclare qu'en présence des pro­
jets soumis a la commission, il ne s'oppose pas 
au passage à la discussion des articles du pro­
jet de lois déxeeption. 

,\r. DE LAKEINTY dit que la commission man­
que aa mai dat qu'on lui a confié. 

M. ALLOU déclare que la commission re 
pousse absolument l'amendement Marcel Bar 
the. 

La commission réserve son opinion sur l'a­
mendement de M. Waddington (Vive agitation 
à droite.) 

En résumé, la commission croit convenable 
de ne pas s'opposer à la discussion des amen­
dements. 

M. CHALLEMEL-LACOUR combat les conclu­
sions du rapport. 

BULLETIN DU COMIVIERCfc 
DÉPÊCHES COMMERCIALES 

Dépêches de MM. Busch et C: dn Havre 
représentés ù. Koubaix, par M. Bulteau-Gry 
monprez 

Havre, 10 février 
\ entes 1,10C b. Marché ferme. 

Liverpool, 10 février. 
Ventes s,000 b. Marché-calme. 

.New-York, 10 février. 
New York. 10 1/4. 
Recettes 86,000 b 
New Orléans low middling 73 12 
Savanah » » »»»». 

Télégrammes de MM. Van der Velde et Rei-
nemund, communiqués par Jules Cauët : 

Le Havre, 10 février 1883. 
Cotons 

Cours de clôture de New-York du '.) février 
Juin juil. aoOt seo. févr mars avril mai 

10 27 10.30 10.02 10.66 Î0.S0 lô.'J.f 11.04 10.6-S 
Ventes du jour : 1Ô7.C00 balles. Marché 

raiie. 
Recettes du jour 86,000 balles contre 18,000 en 

HH et ^8,000 en 18S1. 
Total de la semaine : 164.it00 L-alles contre 

86,0uo en U t t et 13-.000 en 1S81. 
Sa indoux 

févr. mars avril mai juin juil. août sep oct 
11.30 11 11 11.Ô4 11.61 11.63 11.65 ll.o7 11.6111.61 

M a ï s 
janv. févr. mars avril mai juin oct. nov. déc. 
0 0/0 7J 711/2 71 1/2 70 681/2 00 00 00 

F r o m e n t 
anv. fltvr. mars avril mai ju>n juil. août 
BjgJ | l : . 0 1ZI 1/1 123 1/4 1X4 1/4 122 

Roubaix, le 10 février 1883. 

St 

RIS. 10 février . — Huile de Colza 10 K. fut co in . 
1 i iC : c o u r a n t 109 . . ; raars l i t 25, 4 de ma i 1(0 2N; 

i d e r n i e r s 1-3 25. — Huile de lin. : c o u r a n t 57 7ï; 
m a r s ii 50; 4 de ma i 60 25; 4 d e r n i e r s SJ l u . — Spi-

19 lt.: c o u r a n t 49 7"; 
l 'h. se» fflt c . __ _ . . . . 
1< mai 52 5% 4 d e r n i e r s 51 So . . — Su-

d i sp . lu lu a 50 7t>. — Sucres Sfemea 
a r s M» . . ; ma r s - av r i l 59 a,j; 

4 de m a r s SB . . ; 4 de m a i 60 :5 — Marque Corbeil : 
" .. — B'és : c o u r a n t S<5 40; m a r s Si Mk 4 de mar» 

; 4 de ruai SS . . . — Seigles: c o u r a n t 15 75; m a r s 
5; 4 ùa m a r s 16 IS| 4 de m a i 17 iO. 

tx'.ex'jc 1 
m a r s bc 7 -, 4 

bruts S8° 
c o u r a n t 

niai GO do. — Sucre. 
•ques : c o u r a n t E9 7: 

LILLE. 10 fév. — Sucre Indien s i d e g r é s cou r s ofil-
19 50. Id. n « 7 à 9 . . . Id. en pa in s 6 k.u» 1, 110 . . 
Sucre n u m é r o s . . . . Id. Ind igéue n« 3 . . . . 3[6 b e t t e , 
r aves d i sponib les 49 . . . Id. c o u r a n t . . . . Id. Gra ins 
d isponib les . . . . Id . fin l a q u a i , d i spon . 4S 50 Id. lin 

a l . c o u r a n t . . . . Id . mé la s se d i sponib le 
rer* p r e m i e r . . . . Id . 4 j anv i e r . . . . Id . 4 d ' é t é 

p r o c h a i n Id . 4 d'erniers . . . . Id. 

Marché a u x hu i l e s d e Li l l e 
Cours précédents 

Colza 
é p u r é p . q. 

CEilliette b . goû t . 
— r o u s s e . 

Camel ine 
Chanvre 
Lin du p a y s . . . 
Lin é t r a n g e r . . . 

5S 25 
f5 . . 21 ^ f ! ï .'." 83 50 
Cours d u 10 février 

Huile de colza 
Huile é p u r é e p o u r q u i n q u e t . . . . 
Lin du paya 
Lin étranger 
Cumebne. • . 
Chanvre ANVERS, 9 fév. — Froments fermes. 

Seigles calmes, tendance faible. 

A v i s d e r é c e p t i o n 
L'expéditeur d'une lettre charçre peut, au 

moment du dépôt, demander un avis de récep­
tion de sa lettre, moyennant un droit fixe de 10 
centimes. 

— Iiimanclie 11 février , a 
n d d r a m e en 11 t ab leaux-

tr M. c d u r l e s I n d i e n s , a u t e u r ang la i s .— Le» Monte 
tetaùre» au Couvent, ope ra -comique en ;1 a c t e s . 
Lundi 12 février, a 7 h e u r e s . — A j bénélice de 
. Gai l lard, b a r y t o n . — La Ftllc du Tambour•jnqjor, 
n-ra-comique en :î ac tes et 4 t a b l e a u x . — Le Truc 
Arthur, comédie sn U a c t ? s . 
Mnidi i;i lévr ier : Faust, p a r la t r oupe de T o u r n a i 

GRAND TllSATRB DB LILLE - I i imanche 11 févr ier , 
à 6 h e u r e s : La Sœur de Jocrisse, vaudevi l le en e n 
a c t e . — /. ' ' ;'<>)/,.£/,• en Chine, »u>>'i.-.-comique eu 3 
a c t e s . — Le True d'Arthur, comédie nouve l le en 3 
a c t e s . 
gejSJS Sjg • i i i e — i B i — e — e M a — e e u W B — • 

AVIS IMPORTANT 
— — w — a e i a w 

P O U R 
L.A S i N T É . 

>0 Médecins des Hôpitaux de P a r i s o i t 
constat,' que la Sirop el la Pâte iU> ?."a:é de 
Delan^roi-i:'!'. i'ta:, ni les p e c t o n u i x les 
plus e/'/icaces contre ,es rhumes , g u i p e s . 
b r o n c h i t e s , irritations de poitrine e t ù e 
gorge ; sans se ls d'opium, te ls que mor-
i,!/',<<• ou codéine, on les d o n n e r a sa • • 
'ôraiiitc aux. enfants atte ints de l o u x ou île 
coqueluc'ae. Dépôts dans les Pharmacies . 

U n malheureux porteur do journaux, at 
teint d'un as thme violent , al lait être obl igé 
d'abandonner la modeste pos i t ion qui a s su­
rait son pain et celui de sa famille, lorsqu'il 
vit , par hasard, un journal qui parlait de 
l'emploi des c igare t t e s au cannabis inttica 
de Grimault contre cet te affection. Il en lit 
u s a g e e t s'en t r o u v a si bien que, dans son 
bonheur, il écrit que , sans e l les , la v ie lui 
serait imposs ib le . 30143 

«a*SSSiS»SSes»aassaea»ae»assaae»ej>»»MeJMMB»e»BBMtK 

FER BRAVAIS 
liSASTB 90DTTTI 

IVp<51 dans 

AVIS 

fSABASTS eOOTRS FOUI F l i F à l U 1SITAST1ÏF.MEIT 
l'un rzuEi 

IVp<51 dans la plupart des pharmaciss. 
l i a B r o c h u r e s u r {MneWe-eC 
ton traitement est envoyée 
franco i toute personne 

«si en fait la demande, rue St-Laxare, 40, PAlUS 

MONlfÉUSÏ RENTE 
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I 

I X , P l a c e d e l a a o u r s c . B*e 

tèneux:. 
naux potitiques. 
et tous tesl • r&„i :.. lu..~ J 
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